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3e journée de la phase de groupe - 14 octobre 2008 
au stade Gerland :
Lyon-Arsenal (Ang.) 3-0
Arbitre : Natalia Avdonchenko (Rus.).
Buts : Schelin (27e, 80e), Abily (76e).
Avertissements : Fleeting (19e),
Grant (83e), Scott (86e) à Arsenal.
LYON : Pons - Dalum Jensen, Dusang, Georges, Bompastor -
Simone, Cruz - Katia (Thomis, 71e), Necib, Abily - Schelin
(Franco, 86e).
Entr. : Farid Benstiti.

Quarts de finale aller - 6 novembre 2008 
au stade Marc'Antonio Bentegodi (Vérone) :
Bardolino Vérone (Ita.)-Lyon 0-5
Arbitre : Eva Oedlund (Suè.).
Buts : Schelin (12e, 15e), Abily (33e), Franco (68e), Bretigny (89e).
Avertissements : Cruz (38e), Georges (70e) à Lyon ;
Schiavi (34e) à Bardolino.
LYON : Pons - Dalum Jensen, Dusang, Georges, Bompastor -
Cruz (Renard, 82e) - Thomis (Franco, 66e), Necib, Abily - Schelin,
Katia (Bretigny, 78e). Entr. : Farid Benstiti.  

Quart de finale retour - 18 novembre 2008 
au stade de Gerland :
Lyon-Bardolino Vérone (Ita.) 4-1
Arbitre : Nicole Petignat (Sui.).
Buts : Katia (38e), Franco (56e), Necib (69e), Bretigny (92e)
pour Lyon ; Boni (3e) pour Bardolino.
LYON : Pons - Dalum Jensen, Dusang, Simone, Bompastor -
Franco - Thomis (Bretigny, 82e), Necib, Abily - Schelin, Katia.
Entr. : Farid Benstiti.
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Benstiti : “Il faut dédramatiser l’événement”

B
ut! Lyon : Farid, vous vous
retrouvez sans meneuse de
jeu avant la réception de
Duisbourg…
Farid BENSTITI : Effective-

ment, nous n’avons plus de véritable
meneuse mais l’idée est toujours de se
dire que, potentiellement, chacune de
mes milieux de terrain peut jouer le rôle
d’organisatrice de jeu. C’est le nerf de
l’équipe. En plus, Shirley Cruz en est
une de formation.
Dans quel système
allez-vous évoluer ?
Quoi qu’il arrive, j’ai toujours joué avec
trois attaquantes à Gerland. La disposi-
tion de l’équipe sera un 4-3-3 avec un
milieu différent de ce qui peut se faire
quand j’ai des meneuses de jeu. A Juvi-
sy, j’ai joué avec un milieu à plat Renard-
Stensland-Cruz. D’un point de vue défen-
sif, le repli des deux ailiers de couloir est
indispensable. Dans les phases offen-
sives, deux de mes milieux défensifs vien-
nent prêter main-forte aux attaques. Cela
peut être aussi intéressant que d’évoluer
avec une vraie numéro 10.
Comptez-vous faire tourner
par rapport au match de Juvisy ?
L’organisation sera fatalement la même.
Mais j’insiste sur le fait que l’entraîneur
et les joueuses doivent être capables
d’adaptation en cours de match. Cela
me paraît primordial à ce niveau de la
compétition. Les filles le savent.
Avez-vous étudié plus en détail
le jeu des Allemandes ?
Je suis allé les voir jouer deux fois. Je
me suis permis d’anticiper. Tout le tra-
vail fait les semaines précédentes est
en prévision de Duisbourg. Même la ren-
contre de Juvisy entrait dans ce sché-
ma. J’espère qu’on sera prêts pour le
match de Coupe d’Europe. 
Quels sont les points forts
de cette équipe de Duisbourg ?
C’est une équipe qui gagne à être davan-
tage connue. Elle est quand même com-
posée de la moitié de l’équipe nationa-
le allemande. Je citerais Krahn, qui est
indéboulonnable en équipe nationale et
qui compose la charnière centrale avec
Fuss. Devant, il y a Grings, Bajramaj et
Laudehr, qui sont redoutables. Les forces
s’équilibrent entre nous et elles. Ce sera

l’équipe qui a le plus faim qui ira au bout.
Vous êtes-vous procuré la cassette
de Postdam-Duisbourg (3-0)
du week-end dernier ?
Non, mais j’ai vu Essen-Duisbourg il y
a huit jours. C’était un match en retard
du championnat. Je pense que je les ai
assez vues et je dirais qu’après avoir
pris une gifle comme ça, Duisbourg ne
va pas se laisser faire. Elles vont vou-
loir se racheter face à nous.
Comment s’organisent les jours
précédant la rencontre ?
L’essentiel du travail a déjà été fait. Cet-
te semaine, ce sont surtout des rappels.
On répète nos gammes en prévision du

match. On entrera peut-être un peu plus
dans les détails. Je prépare quelques
séances vidéo mais c’est plus par prin-
cipe. Je me sers de cela pour déséqui-
librer l’adversaire et non pour subir. 
Vous attendez-vous à cristalliser
davantage l’attention du fait
de la trêve internationale ?
Oui, mais il faut dédramatiser l’événe-
ment. Personnellement, j’aimerais vrai-
ment que mes joueuses prennent du
plaisir à évoluer à Gerland pour ce type
de rencontre… et à nous qualifier pour
la finale, évidemment.

Propos recueillis par 
Alexandre CORBOZ

“Je ne sais pas encore si je reste
à Lyon ce week-end étant donné
que nous allons sûrement avoir
des jours de repos comme il n’y a
pas de match. Si je suis là, je vais

venir supporter les filles face à
Duisbourg. J’espère de tout mon
cœur qu’elles vont gagner. J’étais
au courant que c’était une belle
équipe pour avoir vu quelques
matches à la télévision. Elles car-
tonnent souvent, quand même
(rires) ! Je trouve cela très plai-
sant à regarder. Personnellement,
je n’ai pas encore eu l’opportuni-
té de rencontrer les Brésiliennes
de l’OL (ndlr : Katia et Simone). Je
les connais de vue pour les croi-
ser à Tola-Vologe. On m’a dit
qu’elles faisaient du très bon bou-
lot à l’OL.”

ses joueuses majeures : Sonia
Bompastor et Camille Abily. Un
départ source de tiraillement en
interne. L’entraîneur rhodanien,
qui espérait pouvoir compter sur
trois milieux offensifs pour abor-
der la fin de saison, n’en aura
aucun sous le coude face à Duis-
bourg car la Suissesse Lara Dic-
kenmann se remet d’une bles-
sure aux ischios. Quant à Louisa
Necib, elle soigne un décolle-
ment de l’aponévrose.
Comme à Juvisy, le week-end
dernier, Benstiti devrait donc
opter pour un 4-3-3. Qu’à cela
ne tienne : si l’OL est privé de
meneuse de jeu, il lui reste de
solides arguments à faire valoir
en attaque comme sa Suédoise
Lotta Schelin, meilleure buteu-

se de L1, la supersonique Elodie
Thomis ou encore le joker San-
drine Brétigny, redoutable renard
de surface. Devant un public qui
n’aura jamais été aussi nombreux
(les dirigeants attendent 20.000
supporters à Gerland samedi),
les filles devront faire un bon
résultat car le match retour, le 5
avril en Allemagne, s’annonce
périlleux. Même pour une équi-
pe qui n’a plus perdu un match
depuis presque deux ans. Si les
Gones parvenaient à se hisser
en finale, elles pourraient retrou-
ver Umeá pour une revanche de
la saison passée… avec match
retour à Gerland le 23 mai. Tro-
phée historique à la clé ?

Alexandre CORBOZ

Ederson
“De tout
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